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La ville à l’heure du coronavirus 
Comment se protéger de la pandémie 

❚ Élections municipales et métropolitaines 
Report du second tour

Le premier tour des élections municipales et 
métropolitaines s’est déroulé dimanche 
15 mars dans un contexte inédit de crise sa-
nitaire qui a renforcé l’abstention dans tout 
le pays.  
La liste de la maire Hélène Geoffroy arrive en 
tête (40,38 %), suivie par celles de Nordine 
Gasmi (14,24 %), Ange Vidal (12,11 %), 
Richard Marion (10,48 %), Stéphane Bertin 
(10,31 %), Sacha Forca (7,21 %), Nadir Farah 
(2,93 %) et Thomas Spreux (2,34 %).  
Le second tour, initialement prévu dimanche 
22 mars, a été reporté, possiblement en juin. 

lire p.4 et 5

❚ Vaulx s’engage pour les droits des femmes 
Les animations se sont succédé jusqu’à mi-mars lire p.3 
 
❚ Expression corporelle pour tous 
Pendant six mois, la MJC a accueilli des ateliers destinés  
à des enfants et adolescents autistes ou trisomiques lire p.6  
❚ Toujours prêt ! 
À Vaulx, on dénombre trois organisations scouts lire p.7 
 
❚ Strong enough  
Rencontre avec Melha Bedia, bientôt à l’affiche de Forte  lire p.10

Malgré la fermeture des lieux publics,  
l’annulation de tous les événements  
et le confinement obligatoire,  
des services municipaux sont maintenus.  
Plus que jamais, il convient de rester  
chez soi pour sauver des vies.  
Des idées pour occuper petits et grands  
sans mettre un pied dehors ! 

lire p.8-9



10 M
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Objectif Lune 
Dans le cadre du Congrès scientifique des enfants,  
une classe de 6e du collège Pierre-Valdo a reçu la visite  
d’un doctorant de l’Université Lyon 1 et de Pierre Henriquet, 
médiateur scientifique du Planétarium, pour un atelier  
didactique et ludique sur la physique dans l’espace.  
Les élèves ont quatre mois pour réaliser une maquette,  
un poster et un Powerpoint sur le thème “Construis  
ton collège sur la Lune”. Pour cela, ils doivent réfléchir  
aux matériaux à utiliser, à l’approvisionnement en eau,  
en nourriture et en énergie, etc.

10 M
AR

Pascal Ettori fait tournoyer 
les seniors ! 

Au début du mois de mars, les aînés se sont retrouvés  
salle Édith-Piaf pour le traditionnel après-midi dansant. 
“Il y a de plus en plus de messieurs qui viennent, c’est très  
positif !”, se réjouit Monique Martinez, la présidente du 
Conseil des seniors, qui organise ce rendez-vous devenu  
incontournable pour le troisième âge vaudais.  
Valses, tangos et musettes ont rythmé ce moment  
de convivialité animé par le chanteur et DJ Pascal Ettori.

10 M
AR

Les Yeux de Taqqi, conte initiatique  
où les marionnettes prennent vie 

Quelque part entre jeu de marionnettes, spectacle musical 
et ombres chinoises, Les Yeux de Taqqi est l'adaptation pour 
la scène d'une légende inuit, en forme de conte initiatique. 
Taqqi, jeune non-voyant, est le héros de cette quête  
magique et tout en finesse qui se déroule sur la banquise,  
et dans laquelle il doit braver de nombreux dangers.  
Mise en scène par la compagnie Paname Pilotis, elle a été 
jouée sous les yeux encore émerveillés des petits  
spectateurs des 5C.

4 M
AR

Des jeunes et une rencontre 
autour des municipales 

Ikram, Jessim, Ilyas, Yanis, Boutayna et Lola, du secteur  
Jeunesse de la MJC, ont organisé une rencontre  
avec les candidats aux élections municipales.  
Étaient présents, Ange Vidal, Sacha Forca, Richard Marion, 
Nadir Farah, Thomas Spreux, Stéphane Bertin  
et Hélène Geoffroy. Nordine Gasmi n’a pas fait 
le déplacement. Plus d’une centaine de personnes  
étaient au rendez-vous, ainsi que les caméras de TF1,  
pour entendre la maire sortante et les aspirants maires  
parler jeunesse, décrochage scolaire et attractivité  
du territoire. Le groupe de jeunes a préalablement préparé 
cet échange avec l’équipe du média citoyen  
Lyon Bondy blog. 
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À VAULX, la Journée internationale des droits 
des femmes aurait dû durer 31 jours et bé-
néficier d’un programme complet autour de 
l’égalité, mais les activités prévues dans la 
deuxième quinzaine ont été ajournées à 
cause du confinement. 
Premier temps fort samedi 7 mars : le collec-
tif Droits des femmes de Vaulx-en-Velin a 
animé expos, ateliers, tables rondes (notre 
photo) et vente d’artisanat aux 5C. Une soi-
rée de courts-métrages s’est tenue au centre 
social Le Grand Vire, lundi 9 mars. Côté effort, 
le collectif Vaudaises en sport a organisé des 
séances de fitness. 
En parallèle d’événements conviviaux (soi-
rées festives, café au féminin...) se sont tenus 
des rendez-vous dédiés à l’égalité dans la vie 
quotidienne : citons le petit déjeuner de l’en-
trepreneuriat au féminin organisé par la Pé-
pinière Carco, l’Adie et Positive planet au 
centre social Le Grand Vire et Femme, mère, 
le choix de l’emploi, organisé par le Centre 
d’Information sur les Droits des Femmes et 
des Familles (CIDFF), afin de préparer le pas-
sage des femmes au foyer à la vie active. 
 
Augmentation des plaintes  
pour violences sexuelles 
L’association d’aide et d’accès aux droits Le 
Mas accueillait, mardi 10 mars à l’Espace 
Jean-Moulin, un temps d’échanges sur la 
prise en charge des victimes de violences 
sexuelles. Thème hélas récurrent : 14,5 % des 
femmes en France subissent des violences 
sexuelles au cours de leur vie. “Depuis la 

vague #MeToo, on constate une nette aug-
mentation des dépôts de plainte, confirme 
Monna Zeghmar, juriste. En 2019, on a traité 
15 nouveaux dossiers à Vaulx.” La structure 
travaille en lien étroit avec la Brigade dépar-
tementale de protection de la famille (BDPF). 
Invité à prendre la parole, un commissaire de 

police témoigne : “Dans un cadre conjugal, le 
logement des victimes est une question déli-
cate : certaines ne peuvent pas rester, mais 
craignent des représailles en quittant le foyer.” 
Constat alarmant chez les plus jeunes : la 
montée en puissance de la diffusion non-au-
torisée de photos et vidéos à caractère sexuel 

(ou revenge porn). “On assiste à la banalisa-
tion de certains actes sexuels et de leur diffu-
sion, commente Sonia Benzemma, 
psychologue. Éminemment traumatisantes, 
de telles blessures impliquent souvent un suivi 
de plusieurs années avec l’association Le Mas.“ 

Theo Chapuis 

❚ Un mois de mars dédié aux femmes

Alors que l’égalité reste à conquérir,  
la Ville a consacré aux femmes  

conférences, ateliers, tables rondes  
et séances de sport.
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ACTUALITÉ

N'IMPORTE quel visiteur de Mini World vous le dira : ce n’est pas la taille qui 
compte ! Ouvert il y a près de quatre ans au Centre commercial et de loisirs du 
Carré de Soie, le parc de miniatures animées de 4 500 m2 – le plus grand de 
France – a émerveillé quelque 650 000 curieux qui ont eu le plaisir de déambuler 
parmi ses riches dioramas représentant Lyon, ou encore des décors fictifs de 
ville, de campagne et de montagne. Le géant des miniatures essaime : fort de 
ce bilan satisfaisant, la société va ouvrir une version provençale en octobre à La 
Valette-du-Var, près de Toulon. 
Les visiteurs y découvriront de tout nouveaux paysages miniatures qui feront la 
part belle au patrimoine local. Au programme, une reproduction à l’échelle 1/87e 
des lieux les plus mythiques de la Côte d’Azur, de la Promenade des Anglais au 
Vieux-Port, en passant par les rugueuses calanques marseillaises, les contours 
de Saint-Tropez ou le massif de l’Estérel. Un peu à la manière du parc du Carré 
de Soie, il faudra observer avec grand soin les figurines qui peuplent cette Pro-
vence lilliputienne pour tenter d’y reconnaître bon nombre de personnages issus 
de la pop culture ou de l’histoire du cru. 
Les maquettes de ce nouveau parc, qui nécessitent la bagatelle de 70 000 heures 
de travail, sont réalisées en ce moment-même par une équipe d’une quinzaine 
de constructeurs, dans les ateliers du Carré de Soie. Les Vaudais auront le privilège 
de découvrir quelques attractions en exclusivité : à partir du 20 mai, une avant-
première des merveilles de cette Côte d’Azur miniature sera montrée à Mini 
World Lyon, comme par exemple le viaduc ferroviaire d’Anthéor ou encore la 
cité phocéenne. T.C 

❚ Un deuxième Mini World à Toulon 
en octobre
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ÉLECTIONS

CES ÉLECTIONS ne ressemblent à aucune 
autre. C’est le moins que l’on puisse dire, 
puisque le premier tour s’est déroulé dans le 
contexte particulier de la crise du coronavirus 
(lire p.8) et le second tour a été repoussé à une 
date ultérieure, possiblement en juin. Bien que 
progressant moins à Vaulx qu’ailleurs, l’absten-
tion, déjà forte en 2014 (62,12 %), avoisine, 
cette année, les 74 % (54,5 % pour l’ensemble 
de la France, contre 36,45 % en 2014). 
Arrivée en première position, Hélène Geoffroy 
(Ensemble pour réussir Vaulx-en-Velin) obtient 
40,38 % des suffrages (avec des pics à 50 % au 
bureau Croizat et 58,43 % à Martin-Luther-
King). En 2014, sa liste avait rassemblé 27,08 % 
au premier tour sur l’ensemble de la commune.  
Elle devance ainsi Nordine Gasmi (Union des 
Vaudais indépendants – UVI) avec 14,24 % 
(10,54 % en 2014), Ange Vidal (Demain Vaulx-
en-Velin citoyenne et solidaire) et ses 12,11 %, 
Richard Marion (Pour une ville écologique, so-
lidaire et apaisée) avec 10,48 %, Stéphane Ber-
tin (Agir pour Vaulx-en-Velin) et ses 10,31 % 
(16,83 % en 2014), Sacha Forca, qui a réuni 
7,21 % de l’électorat avec sa liste Tisser un ave-
nir pour Vaulx-en-Velin, Nadir Farah (Mouve-
ment citoyen) réunissant 2,93 % des électeurs 
et Thomas Spreux (Lutte ouvrière) avec 2,34 % 
(2,50 % en 2014, la tête de liste était alors 
Marie-Andrée Marsteau).  
En passant la barre des 10 %, Nordine Gasmi, 
Ange Vidal, Richard Marion et Stéphane Bertin 
peuvent se maintenir au second tour face à la 
maire sortante. Avec plus de 5 %, Sacha Forca 
ne peut que fusionner sa liste avec l’une des 
listes qualifiées.  
“Je remercie l’ensemble des électrices et des élec-
teurs qui se sont déplacés aux urnes, ainsi que 
tous les habitants qui ont tenu les bureaux de vote 
et ont fait preuve d’un sens civique puissant, et 
les agents qui ont œuvré à l’organisation et la 
tenue de ces élections”, a salué Hélène Geoffroy, 
en annonçant les résultats.  
 
Les premières métropolitaines  
au suffrage direct 
Dimanche 15 mars, les Vaudaises et les Vaudais 
étaient aussi appelés, pour la première fois, aux 

urnes, pour les élections métropolitaines. Là 
encore, c’est la liste menée par Hélène Geoffroy 
qui remporte le plus de suffrage à l’échelle de 
la commune (34,84 %), devant l’UVI (13,14 %), 
les écologistes (11,03 %), Demain Métropole 
citoyenne et solidaire (10,53 %), la Rassemble-
ment national (8,39 %), Un temps d’avance 
avec Gérard Collomb (8,36 %), Les Républicains 
(4,82 %), Les Insoumi·e·s (4,82 %), l’Union des 
démocrates musulmans français (2,11 %) et 
Lutte ouvrière (1,98 %).  
À l’échelle de la circonscription (Jonage, Dé-
cines, Meyzieu et Vaulx-en-Velin), ce sont Les 

Républicains, menés par le maire sortant de 
Meyzieu, Christophe Quiniou, qui se hissent en 
tête (22,74 %), devant la liste d’Hélène Geof-
froy (17,65 %) et celle de Gérard Collomb (avec 
à sa tête Isabelle Perriet-Roux – 15,92 %). 
Viennent ensuite Claire Brossaud (EELV – 
14,90 %), Andréa Kotarac (RN – 11,38 %), Nor-
dine Gasmi (UVI – 5,71 %), Nacer Denfir (Divers 
gauche – 5,01 %), Moktaria Ali-Kada Arioua 
(LFI – 3,23 %),  Belkacem Neharia (UDMF – 
2,21 %) et Thomas Spreux (LO – 1,24%). 
Sur l’ensemble de la Métropole, la liste écolo-
giste de Bruno Bernard arrive en tête avec 

22,55 %, devant celles de Républicains de Fran-
çois-Noël Buffet (17,65 %), de David Kimelfeld 
(dissident LREM – 16,92 %), Gérard Collomb 
(LREM – 16,5 %), Renaud Payre (Gauche unie 
– 8,05 %) et le Rassemblement national d’An-
dréa Kotarac (7,6 %).  
 
“L’élection aura lieu au mois de juin” 
Lundi 16 mars, dans une allocution télévisée, 
le Président de la République a annoncé le re-
port du second tour des élections, qui devait se 
tenir dimanche 22 mars. Quelques jours plus 
tard, le Premier ministre a présenté les dispo-
sitions du projet de loi d’urgence concernant le 
scrutin. “Là où le conseil municipal n’a pas été 

élu dès le premier tour, l’élection aura lieu au mois 
de juin, sous réserve bien sûr que nous ayons 
contenu l’épidémie”, a précisé Édouard Philippe. 
Dans ce projet de loi, il est prévu qu’un rapport 
du conseil scientifique créé pour la gestion de 
la crise sanitaire statue, dans le courant du mois 
de mai, sur la possibilité d’organiser les élec-
tions en juin. Le premier ministre doit prendre 
un décret avant le 27 mai à cet effet. Une date 
sera alors fixée pour le dépôt des candidatures 
(le mardi suivant cette publication). En atten-
dant, le mandat des équipes en place est pro-
longé autant que nécessaire. 

Maxence Knepper 

Un dispositif inédit 
Pour que la démocratie puisse s’exprimer sans 
mettre en danger les électeurs, ce double scrutin 
a été entouré de mesures de sécurité strictes : gel 
hydroalcoolique à l’entrée des bureaux de vote, 
gants de protection pour les assesseurs, les se-
crétaires, les présidents et les scrutateurs, dis-
tance minimale d’un mètre entre chaque votant 
symbolisée par des marquages au sol, priorité de 
passage aux personnes âgées, aération régulière 
du local, possibilité pour les électeurs de signer 
avec leur propre stylo... Les isoloirs ont égale-
ment été régulièrement désinfectés.  
Environ 155 employés municipaux étaient mo-
bilisés pour permettre le bon déroulement du 
scrutin : 80 secrétaires de bureaux de vote, 
30 agents aux bureaux centralisateurs, 6 poli-
ciers, 16 agents du service Événements et proto-
cole pour l’installation et la désinstallation des 
bureaux de vote, les gardiens des écoles, de l’Es-
pace Cachin et de la mairie annexe et de nom-
breux agents du service Population, de la 
Direction générale, de la Direction de la commu-
nication ou de la Direction de l’aménagement 
numérique et des systèmes d’information 
(Dansi). Sans oublier les services de nettoyage 
de la ville, qui se sont rendus dans les bureaux 
de vote la veille. R.V

❚ Hélène Geoffroy en tête du premier tour
À Vaulx-en-Velin, les listes menées par la maire sortante Hélène Geoffroy sont arrivées en tête du premier tour 
des municipales et des métropolitaines, dimanche 15 mars. Le second tour des élections a été repoussé,  
très probablement en juin, à cause de la crise sanitaire due à la pandémie de Covid-19.
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ÉLECTIONS

1 - Hôtel de Ville 1 535 467 23 444 62 22 42 14 5 77 27 195 444  
2 - Mairie annexe Sud 1 115 358 6 352 50 39 60 2 3 13 31 154 352 
3 - Mistral 1 480 458 16 442 59 55 56 10 18 51 27 166 442 
4 - Wallon 1 180 284 10 274 22 16 22 4 15 36 35 124 274  
5 - Curie 1 168 225 6 219 23 20 29 11 9 31 14 82 219  
6 - Vilar 1 206 254 6 248 23 9 10 23 3 94 15 71 248  
7 - Courcelles 1 093 249 5 244 22 19 20 9 3 49 18 104 244  
8 - Gagarine 1 086 231 6 225 23 7 12 13 6 54 6 104 225  
9 - Lorca 1 333 249 6 243 27 11 15 6 7 50 11 116 243  
10 - Makarenko 1 316 327 11 316 50 8 25 20 11 41 6 155 316  
11 - Neruda 969 227 12 215 31 25 18 2 4 23 29 83 215  
12 - A.France 1 173 393 12 381 57 27 45 8 9 46 51 138 381  
13 - Paul Roux 1 063 319 17 302 38 30 47 4 4 21 69 89 302  
14 - Kin 1 241 301 10 291 17 9 25 8 1 42 19 170 291  
15 - Langevin 1 099 325 9 316 35 14 31 5 9 26 82 114 316  
16 - Cachin 1 337 390 9 381 47 25 60 6 12 42 75 114 381  
17 - Mistral 1 171 362 11 351 53 44 37 3 5 50 37 122 351  
18 - Vilar 1 019 221 10 211 19 8 18 5 4 50 14 93 211  
19 - Langevin 934 269 10 259 28 27 27 4 8 38 36 91 259  
20 - Croizat 944 243 11 232 34 14 24 17 3 13 11 116 232  
TOTAUX       23 462 6 152 206 5 946 720 429 623 174 139 847 613 2 401 5 946  
EN POURCENTAGE 100% 26,22% 3,44% 96,56% 12,11% 7,21% 10,48% 2,93% 2,34% 14,24% 10,31% 40,38% 96,56%

In
sc

rit
s

 

Vo
ta

nt
s

 

Bl
an

cs
 et

 n
ul

s 
 

Ex
pr

im
és

 

De
ma

in 
Va

ulx
-en

-Ve
lin

 cit
oy

en
ne

 
et

 so
lid

air
e (

PC
F/

En
se

m
bl

e)
 

 Tis
se

r u
n a

ve
ni

r p
ou

r  
Va

ul
x-e

n-
Ve

lin
 (L

R)
 

 Po
ur

 un
e v

ill
e é

co
log

iqu
e, 

 
so

lid
air

e e
t a

pa
isé

e (
EE

LV
) 

Mo
uv

em
en

t c
ito

ye
n  

(sa
ns

 ét
iqu

et
te

) 
 Fa

ire
 en

te
nd

re
 le

 ca
mp

 de
s  

tra
va

ille
ur

s  (
Lu

tte
 Ou

vri
èr

e) 

Un
ion

 de
s V

au
da

is 
ind

ép
en

da
nt

s  
(sa

ns
 ét

iqu
et

te
) 

Ag
ir p

ou
r V

au
lx-

en
-Ve

lin
  

(sa
ns

 ét
iqu

et
te

) 

En
se

mb
le 

av
ec

 Hé
lèn

e G
eo

ffr
oy

 
po

ur
 ré

us
sir

 Va
ulx

-e
n-

Ve
lin

 (P
S) 

 

Bureaux de votes TOTAL

M
U

N
IC

IP
A

LE
S

RÉ
SU

LT
AT

S D
ES

 EL
EC

TI
ON

S -
 VA

UL
X-

EN
-V

EL
IN

 - 1
5 M

AR
S 2

02
0 -

 1er
 TO

UR

g

1 - Hôtel de Ville 1 527 443 7 436 27 31 155 65 26 16 38 5 7 66 436 
2 - Mairie annexe Sud 1 097 349 9 340 25 31 114 16 9 26 80 4 6 29 340 
3 - Mistral 1 473 446 21 425 45 32 136 43 30 24 57 10 6 42 425 
4 - Wallon 1 162 268 6 262 17 30 109 35 8 8 15 11 11 18 262  
5 - Curie 1 157 199 4 195 18 17 56 18 7 12 34 7 13 13 195  
6 - Vilar 1 201 244 15 229 9 17 65 76 13 3 11 6 8 21 229  
7 - Courcelles 1 087 234 5 229 21 10 87 52 9 10 16 0 8 16 229  
8 - Gagarine 1 083 227 11 216 11 10 84 52 10 1 6 5 13 24 216  
9 - Lorca 1 326 233 9 224 10 22 97 39 8 2 14 4 4 24 224  
10 - Makarenko 1 309 309 8 301 6 9 130 38 10 4 25 6 6 67 301  
11 - Neruda 969 215 7 208 20 19 65 23 9 14 24 4 1 29 208  
12 - A.France 1 164 349 4 345 43 38 102 38 16 15 47 6 1 39 345  
13 - Paul Roux 1 054 312 14 298 50 25 83 16 21 21 48 6 3 25 298  
14 - Kin 1 226 290 8 282 19 20 150 40 14 4 21 1 4 9 282  
15 - Langevin 1 087 293 4 289 22 37 81 27 19 19 39 10 6 29 289  
16 - Cachin 1 326 362 7 355 35 52 83 29 23 31 50 9 8 35 355  
17 - Mistral 1 156 355 12 343 46 21 107 41 14 35 36 4 2 37 343  
18 - Vilar 1 007 197 3 194 9 13 81 52 6 9 11 4 2 17 194  
19 - Langevin 926 250 6 244 24 20 84 27 14 8 22 7 4 34 244  
20 - Croizat 939 237 13 224 17 18 99 15 6 10 29 3 6 21 224  
TOTAUX       23 276 5 812 173 5 639 474 472 1 968 742 272 272 623 112 119 595       5 639  
EN POURCENTAGE 100% 24,99% 3,06% 96,94% 8,41% 8,37% 34,90%       13,16% 4,82% 4,82%        11,05%          1,99%          2,11%         10,55%.       96,94%
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SOCIÉTÉ

MIEUX CONNAÎTRE les divers troubles du 
spectre autistique, c’est le but de la Journée 
mondiale de sensibilisation à l’autisme, qui 
se déroule chaque 2 avril depuis 2008 à l’ini-
tiative des Nations Unies. Cette année en-
core, plusieurs manifestations étaient 
prévues à Vaulx-en-Velin du 1er au 3 avril et 
devaient se tenir au centre commercial du 
Carré de Soie, au cinéma municipal Les Am-
phis et à l’École des arts. Mais elles ont toutes 
été annulées en raison de la crise du corona-
virus. Pour les bénévoles et les enfants qui 
ont préparé ce temps fort durant plusieurs 
mois, c’est évidemment une déception. Mais 
leurs efforts n’ont pas pour autant été vains, 
car leurs répétitions ont eu des effets béné-
fiques, à tel point qu’ils souhaitent désormais 
les pérenniser. Tristan, 9 ans et demi, Sally, 
13 ans, et Corentin, 20 ans, sont tous trois 
autistes non-verbaux : ils ne communiquent 
pas, ou très peu, par la parole. Fatma, 18 ans, 
est quant à elle atteinte de trisomie 21. De-
puis octobre, ils se réunissent tous les jeudis, 
de 15 à 16 heures, à la MJC, pour des ateliers 
d’expression corporelle animés par Lylia 
Tekfi, éducatrice sportive. Ils bénéficient éga-
lement de l’encadrement de Laurine Jouan-
jeau, en service civique à l’association 
Handicap Éducation, d’Adrien Gérinière, pro-
fesseur d’activité physique au service d’édu-

cation spéciale et de soins à domicile (Ses-
sad) Émile-Zola à Villeurbanne, et d’Anaïs 
Nellée, présidente de l’association Les P’tits 
rubans bleus, qui vient en aide aux enfants 
autistes et à leurs parents. 
 
Un sourire en récompense 
“Ce sont des enfants et des jeunes à qui on 
offre peu de solutions, témoigne cette der-
nière, qui n’est autre que la mère de Tristan. 
Ils ne sont pris en charge que quelques heures 

par semaine. C’est pourquoi de telles activités 
sont essentielles pour eux. Aucun atelier ne 
ressemble au précédent. Parfois, un des en-
fants se ferme et on sait qu’on ne pourra pas 
le faire participer pendant un moment. Mais 
d’autres fois, un sourire apparaît, un visage 
s’illumine, et on se dit que ça vaut vraiment le 
coup de s’accrocher. Ces séances les aident à 
travailler leur relation à l’autre, mais pas seu-
lement. Mon fils, par exemple, supporte dés-
ormais mieux la musique”. Au cours des 

vacances scolaires de février, les ateliers ont 
commencé à intégrer des personnes non-au-
tistes de tous âges, de façon progressive pour 
ne pas effrayer les jeunes. “Même si le spec-
tacle qu’ils devaient donner le 1er avril n’aura 
pas lieu, nous aimerions multiplier ces activi-
tés et les ouvrir petit à petit pour en faire un 
véritable projet d’expression corporelle pour 
tous”, conclut Anaïs Nellée. 

Romain Vallet 

❚ À la MJC, des ateliers pour les jeunes autistes

Pendant six mois, la MJC a accueilli chaque semaine des séances  
d’expression corporelle pour quatre enfants et adolescents  
souffrant de troubles du spectre autistique ou de trisomie.

QUE FAIRE pour que les collèges accueillent 
mieux les élèves ayant des besoins particu-
liers, qu’ils soient en situation de handicap 
ou maîtrisent mal le français ? C’est la ques-
tion sur laquelle se sont penchés professeurs, 
conseillers d’orientation et autres acteurs de 
l’éducation, jeudi 12 mars au collège Pierre-
Valdo. Cette formation, qui se déroulera sur 
trois journées (deux autres sont prévues les 
15 avril et 27 mai, sous réserve bien sûr que 

la situation sanitaire s’améliore) doit per-
mettre de faire émerger de bonnes pra-
tiques. Elle est le fruit d’un partenariat entre 
la Ville et le rectorat et son contenu, délivré 
par trois formateurs (Miguel Pyram, Thierry 
Gozzi et Rémy Boyer), a été défini par 
l’Agence régionale de santé (ARS). Les com-
munes de Villefranche-sur-Saône et Dé-
cines-Charpieu en bénéficient elles aussi. 
Pour les enseignants, le besoin d’accompa-

gnement est bien réel. “J’apprends l’anglais 
à des élèves en situation de handicap, mais je 
n’ai jamais été formée pour cela, explique 
Anne-Laure Genest, professeure à Valdo. 
Bien souvent, je suis démunie, je n’ai pas les 
bons outils et, très franchement, je ne sais pas 
comment faire”. “Pour ma part, j’essaye d’aider 
mes treize élèves à comprendre les consignes 
et de les faire progresser dans leur sociabili-
sation, détaille Magali Syre, responsable 
d’une Unité localisée pour l’inclusion scolaire 
(Ulis) au collège Aimé-Césaire. Mon but, c’est 
qu’à terme, ils n’aient plus besoin de moi”. Un 
objectif que partage Nicolas Feuillot, qui en-
seigne à une Unité pédagogique pour élèves 
allophones arrivants (UPE2A) au collège 
Henri-Barbusse : “l’équité et la bienveillance 
sont les maîtres-mots”. Cette première jour-
née a débuté par un rappel historique de l’in-
clusion des personnes en situation de 
handicap dans l’éducation depuis Valentin 
Haüy, ce pédagogue des Lumières (1745-
1822) qui s’est intéressé à l’instruction des 
aveugles. Puis, les participants ont travaillé 
en petits groupes pour échanger leurs expé-
riences, leurs savoirs et leurs besoins. La for-
mation débouchera sur un guide des 
pratiques inclusives, sur papier ou sur inter-
net. 

R.V 

❚ Vers des collèges plus inclusifs Un but contre toutes 
les discriminations 
SUR LE TERRAIN ou dans les tribunes, les noms d’oi-
seaux peuvent très vite fuser et se changer en actes 
racistes, antisémites, sexistes, homophobes ou encore 
grossophobes. Afin de prévenir de tels comporte-
ments, l’US Vaulx et la Ligue internationale contre le 
racisme et l’antisémitisme (Licra) ont signé une 
convention, samedi 22 février. La ratification s’est faite 
en présence du bureau du club, d’Alain Blum, prési-
dent de la Licra Auvergne-Rhône-Alpes, de Pierre 
Dussurgey, premier adjoint délégué au Sport, et de 
Jean-Yves Coutant, président de l’Office municipal des 
sports vaudais. Elle engage les deux associations à 
mettre en place un comité de pilotage pour une durée 
de deux ans, afin de prévenir les mauvais comporte-
ments en dehors et sur le terrain. “Nous souhaitons 
lutter contre toutes les inégalités, mais nous n’avons pas 
toujours les armes nécessaires, indique Mustapha 
Guissi, président. Les actes racistes affectent des 
joueurs très tôt, dès l’adolescence”. L’US Vaulx a été le 
premier club vaudais à signer une telle convention. 
“Nous sommes déjà actifs à Vaulx-en-Velin à travers le 
Plan de lutte territorial contre le racisme, l’antisémi-
tisme et les discriminations, indique Roger Benguigui, 
président d’honneur de la Licra Aura. Cette convention 
va nous permettre d’intervenir lors de certains matchs, 
pour signaler les mauvais comportements. Nous 
sommes déjà habilités par la ligue et le district. On 
pourra aussi former directement des référents au sein 
des clubs, afin qu’ils sachent comment réagir face à ce 
type de situations devant lesquelles les arbitres sont 
parfois désarmés”. D’autres clubs de la Métropole sont 
déjà en lice pour entrer dans le match contre le ra-
cisme. R.C 



“TOUJOURS PRÊT !”, telle est la devise du 
scoutisme. Ce mouvement de jeunesse, créé 
par le Britannique Robert Baden-Powell en 
1907, rassemble aujourd’hui 40 millions de 
personnes à travers le monde. En France, six 
associations sont reconnues par la Fédération 
du scoutisme français, membre fondateur de 
l’Organisation mondiale du mouvement 
scout (OMMS) agréé par le ministère des 
Sports : les Éclaireuses éclaireurs de France, 
mouvement laïc ; les Éclaireuses et éclaireurs 
unionistes de France, mouvement protestant ; 
les Éclaireuses éclaireurs israélites de France, 
mouvement juif ; les Scouts et guides de 
France, mouvement catholique ; les Scouts 
musulmans de France, mouvement musul-
man ; et les Éclaireuses et éclaireurs de la na-
ture, mouvement bouddhiste. Elles 
rassemblent plus de 96 000 personnes 
et cohabitent avec quatre autres organisa-
tions agréées par le ministère (environ 
170 000 jeunes au total). 
À Vaulx, trois structures organisent des ani-
mations mensuelles et des camps annuels. 
Elles sont toutes habilitées à former les 
jeunes au Brevet d’aptitude aux fonctions 
d’animateur (Bafa) et au Brevet d’aptitude 
aux fonctions de directeur d’accueil collectif 
de mineurs (BAFD).  
 
Bienvenue dans le groupe 
Wangari-Maathai 
C’est le dernier-né des groupes vaudais, au 
sein des Scouts et guides de France. Même 
s’il dépend de la paroisse Saint-Thomas, il 

reste ouvert à tous sans distinction. Initié en 
septembre 2019, il rassemble une vingtaine 
d’enfants, dès 8 ans. “On met en avant une 
pédagogie et un idéal de sobriété, avec des ac-
tivités en groupe qui permettent de gagner en 
autonomie, expliquent Robinson Frères et 
Agnès d’Oncieu, responsable et cheftaine de 
l’organisation, dont le nom rend hommage 
à la biologiste kényane lauréate du prix 
Nobel de la Paix en 2004. Comme tous les 
scouts, nous formons des citoyens heureux, ac-
tifs et artisans de la paix, avec un volet envi-
ronnemental”.  
Pratique : sgdf.vaulx@gmail.com 
 
Au Sud, Lyon-Levant 
Depuis 2010, année de construction de l’Es-
pace Théodore-Monod, le groupe Lyon-Levant, 
accessible dès 8 ans, rassemble une cinquan-
taine d’enfants. “Ils sont issus pour moitié de 
la paroisse et viennent de l’Est lyonnais, in-
dique Marie-Pierre Cros, cadre communica-
tion. Peu de Vaudais sont présents : ils 
représentent 10 % de l’effectif”.  Très tôt, à tra-
vers des jeux, les scouts sont responsabilisés 
et initiés à la vie en groupe. Des moments 
d’animation spirituelle, ouverts aux chrétiens 
comme aux non-chrétiens, sont également 
organisés, afin de s’interroger et de débattre 
en respectant les convictions de chacun. Si 
la dimension métaphysique est donc bien 
présente, aucun pasteur ne prend part aux 
activités, qui prônent elles aussi l’éducation 
à la paix.  
Pratique : www.eeudf-lyon-levant.org 
 
À l’abordage avec les “éclé”  
du groupe Jean-Bart 
Laïcité, démocratie, co-éducation, solidarité 
et environnement : telles sont les valeurs des 
Éclaireuses et Éclaireurs de France. Les locaux 

du groupe Jean-Bart (du nom d’un corsaire 
dunkerquois), créé en 1941, se situent à Vil-
leurbanne, à la Soie. Quelque 165 enfants et 
jeunes, provenant de tout l’Est lyonnais, y 
sont inscrits. Le groupe accueille des Vaudais, 
dont une dizaine d’enfants issus du Secours 
populaire, lors de son camp d’été annuel. 
“Les notions de laïcité, de mixité et de solida-
rité sont très présentes, témoigne Océane 
Hodge, responsable des Lutins (6-8 ans). 
Notre projet éducatif est co-construit avec les 
parents et c’est ce qui m’a motivée à rester et 
à m’investir”.  
Pratique : www.jeanbart.ecles.fr 
 
Chez les Origamy à Saint-Genis-Laval 
Un groupe de scouts musulmans est égale-
ment basé à Saint-Genis-Laval : le groupe 
Origamy. Il accueille 150 personnes, dès l’âge 

de 7 ans, venues de toute la métropole lyon-
naise. Mixte, il est ouvert à tous et, comme 
les autres associations, il est agréé pour for-
mer au Bafa et au BAFD. 
Pratique :  smf.rhonealpeslyon@gmail.com 

Rochdi Chaabnia 

DANS UN CONTEXTE particulier, au lende-
main de la décision du Président de la Répu-
blique de fermer les établissements scolaires 
dès lundi 16 mars (lire p.8), des élèves du 
lycée Robert-Doisneau ont organisé une col-
lecte solidaire. Toute la journée, vendredi 
13 mars, de 8 heures à 12 heures et de 13 à 
17 heures, Sarah, Mériem, Ilyes, Cheïma, 
Menel, Yazid, Youssef, en terminale, et Eya, 
en 1re, se sont relayés pour collecter des vê-
tements, des produits d’hygiène, des fourni-
tures scolaires, des jouets et des denrées 
alimentaires. “Nous sommes des représen-
tants d’élèves, que ce soit auprès du Conseil de 
la vie lycéenne (CVL) ou de la Maison des ly-
céens (MDL), indique le groupe. Cet acte s’est 
décidé après le retour d’IIyes des États-Unis, 
où il a participé au programme Jeunes ambas-
sadeurs de l’engagement associatif. Il a voulu 
organiser une action de solidarité”. Le jeune 
homme a eu, entre autres, l’opportunité de 
visiter Washington et Kansas City. C’est ainsi 
qu’a pu se monter cet événement, en parte-

nariat avec le Secours populaire, qui se 
charge de récolter les dons et de les redistri-
buer aux personnes les plus nécessiteuses. 
Le personnel et les élèves ont tous joué le jeu 
en apportant des vivres ou des vêtements. 
La communication s’est faite par le biais d’af-

fiches mais aussi, très largement, sur les ré-
seaux sociaux. “On a souhaité montrer qu’on 
pouvait se bouger pour ceux qui en ont le plus 
besoin. Il y a aussi parmi nous des élèves en 
situation de grande précarité”, concluaient les 
jeunes gens. R.C 

❚ Donner, c’est gagné au lycée Doisneau

❚ Scout 
toujours !

Avec trois organisations, le scoutisme est bien présent à Vaulx. 

MARDI 3 MARS, le service municipal Jeunesse orga-
nisait une réunion d’information sur le Service civique, 
cet engagement volontaire sur une mission d’intérêt 
général (solidarité, santé, sport, culture, environne-
ment...) ouvert aux jeunes de 16 à 25 ans (et jusqu’à 
30 ans pour les personnes en situation de handicap). 
Amine, Romane et Nebia, 17 ans, ont arrêté leurs 
études après le collège. Avec Sarah, 16 ans, en 1re au 
lycée Doisneau, ils sont venus écouter les explications 
de Lina Remadi, chargée de mission à l’association 
UnisCité qui est à peine plus âgée qu’eux et est elle-
même passée par un Service civique. Ce dispositif, ins-
tauré en 2010, permet à des jeunes de travailler de 
six mois à un an, de 24 à 35 heures par semaine, et 
d’être rémunérés 580 euros par mois. “Si on peut bou-
ger, améliorer notre CV et être rémunérés, c’est plutôt 
intéressant !”, s’enthousiasme Nebia, qui aimerait 
s’orienter plus tard vers le secrétariat. Amine, qui sou-
haiterait travailler dans la vente de vêtements et d’ac-
cessoires de sport, se dit quant à lui qu’un Service 
civique dans une association sportive lui mettrait 
peut-être le pied à l’étrier. Chacun est ainsi reparti 
avec dans la tête des graines d’idées qui germeront 
peut-être... R.V 
 
Pratique : pour des renseignements sur le Service 
civique, contacter Lina Remadi au 07 64 35 53 83 ou 
lremadi@uniscite.fr 
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JEUNESSE

Des jeunes Vaudais tentés 
par le Service civique 
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CE SONT DES MESURES SANS PRÉCÉDENT 
prises pour faire face à une situation d’ur-
gence exceptionnelle : Vaulx-en-Velin, 
comme le reste de la France et une bonne 
partie de l’Europe, voire du monde, subit ac-
tuellement les conséquences de la crise sani-
taire provoquée par la pandémie de Covid-19, 
ce virus apparu en Chine en fin d’année der-
nière et qui s’est depuis répandu sur toute la 
planète. Depuis lundi 16 mars, comme an-
noncé par le Président de la République jeudi 
12 mars au soir, tous les établissements sco-
laires (écoles maternelles et élémentaires, 
collèges et lycées) ou d’enseignement supé-
rieur (Ensal, ENTPE), ainsi que les crèches, 
sont fermés. Il en va de même pour tous les 
équipements municipaux recevant du public 
(accueils de loisirs, centres sociaux, MJC, École 
des arts et Conservatoire, Centre culturel 
Charlie-Chaplin, Planétarium, cinéma Les 
Amphis, bibliothèques...) et les déchèteries 
métropolitaines. Les mariages sont différés et 
les cimetières fermés (sauf pour les inhuma-
tions, en petit comité). Toutes les manifesta-
tions, commémorations, activités associatives 
sont annulées ; les jardins et parc publics sont 
clos et interdits. À l’exception des supermar-
chés et des magasins de produits alimen-
taires, les commerces ont dû également 

baisser leur rideau. Seule la partie alimentaire 
des marchés forains avait été conservée, 
jusqu’à l’annonce du premier ministre de-
mandant leur suspension lundi 23 mars. 
 
Rester chez soi 
Toujours lundi 16 mars, dans sa deuxième al-
locution télévisée en moins d’une semaine, 
Emmanuel Macron a annoncé que les dépla-
cements étaient désormais sévèrement limi-
tés. Toutes les activités non-essentielles 
doivent être suspendues et le travail doit se 
faire autant que possible depuis le domicile. 
Le message derrière toute ces mesures est 
simple : il faut impérativement rester chez soi. 
On ne peut déroger à cette règle que pour se 
rendre à son travail (sur justificatif, lorsque le 
télétravail n’est pas possible), pour effectuer 
des achats de première nécessité (nourriture 
notamment), pour des motifs de santé, pour 
venir en aide aux personnes vulnérables ou 
pour permettre aux animaux domestiques de 
faire leurs besoins. Il est aussi possible de sor-
tir pour une activité physique brève et indivi-
duelle (marche ou course par exemple, mais 
pas de sport collectif), à proximité de son do-
micile. Dans tous les cas, il faut remplir et si-
gner une attestation de déplacement 
dérogatoire, téléchargeable sur le site du mi-

nistère de l’Intérieur (www.interieur.gouv.fr) 
mais qu’on peut remplir soi-même à la main 
sur papier libre. Attention : cette attestation 
n’est pas valable sur téléphone. Tout contre-
venant s’expose à une amende de 135 euros 
(375 euros en cas de majoration). 
 
Les services municipaux maintenus 
Comme l’ensemble des Français, les agents 
municipaux vaudais ont l’obligation de rester 
confinés chez eux et de télétravailler, hormis 
pour les missions nécessaires afin d’assurer la 
continuité du service public. C’est ainsi que 
l’Hôtel de Ville et la mairie annexe accueillent 
encore du public, mais uniquement pour les 
situations urgentes et les rendez-vous déjà 
pris. Les services aux seniors, aux personnes 
fragiles ou vulnérables (portage des repas, 
aide à domicile, aide aux courses...) sont 
maintenus et renforcés par le service des Re-
traités, qui a déclenché les dispositions du 
plan canicule. En cas de besoin, on peut le 
contacter au 04 72 04 78 84 ou par email à 
service.retraites@mairie-vaulxenvelin.fr. Le 
Centre communal d’action social (CCAS) conti-
nue sa mission d’accompagnement (mais ne 
reçoit plus que sur rendez-vous téléphonique) 
et l’aide alimentaire est bien sûr maintenue. 
L’état civil ne fonctionne que pour déclarer 

naissances et décès et établir les passeports 
d’urgence uniquement. L’entretien et la pro-
preté de la ville restent assurés, ainsi que les 
dépannages. Plusieurs chantiers en cours sont 
interrompus et sécurisés. L’accueil des enfants 
de soignants est mis en œuvre en lien avec 
l’Éducation nationale. La police municipale 
reste mobilisée quotidiennement pour assu-
rer la tranquillité publique. Enfin, les biblio-
thèques, le Planétarium et l’École des arts, 
bien que fermés, proposent de nombreuses 
idées et activités en ligne pour occuper petits 
et grands pendant le confinement (lire p.9). 
De quoi prendre son mal en patience et passer 
au mieux cette période de confinement indis-
pensable pour limiter le nombre de morts et 
soulager les services hospitaliers.  

Romain Vallet 
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DOSSIER

Vaulx à l’heure du coronavirus

Fermetures des lieux publics, annulation d’événements, confinement  
obligatoire : la lutte contre l’épidémie de Covid-19 bouleverse la vie  
quotidienne des Vaudais comme de tous les Français.

santé

Qui contacter ? 
Pour toute information relative aux mesures en 
cours, on peut contacter la Mairie par e-mail 
(confinement@mairie-vaulxenvelin.fr) et bien 
sûr consulter le site internet de la Ville, réguliè-
rement mis à jour (www.vaulx-en-velin.net). Le 
standard de la mairie reste accessible au 04 72 
04 80 80 de 9h à 12h et de 14h à 17h. Au niveau 
national, une plateforme téléphonique gratuite, 
joignable 24h/24 et 7j/7, a été mise en place 
pour répondre à toutes les questions qu’on peut 
se poser sur le coronavirus (0 800 130 000). Elle 
n’est toutefois pas habilitée à dispenser des 
conseils médicaux. Aussi, si les signes d’infection 
respiratoire (fièvre ou sensation de fièvre, toux) 
se manifestent, il convient de rester chez soi et 
d’appeler son médecin généraliste. Si les signes 
s’aggravent (difficultés respiratoires, étouffe-
ment), il faut appeler le 15 ou le 114 pour les per-
sonnes ayant des difficultés à parler ou entendre.  
Plus de renseignements sur le site : 
www.gouvernement.fr/info-coronavirus 

Les marchés alimentaires de proximité qui avaient été maintenus, aménagés et sécurisés par la Ville sont désormais suspendus,  
suite aux directives du premier ministre. Les commerces alimentaires restent ouverts.



AU LIEU DE RESTER sous la couette et de se 
morfondre, profitez des mesures sanitaires 
de confinement pour vous aérer l’esprit – à 
défaut du corps – et jouir de la culture à por-
tée de main !  
Les services municipaux se sont organisés 
pour proposer des activités ludiques au plus 
grand nombre. La médiathèque numérique 
du réseau des bibliothèques de Vaulx-en-
Velin permet de consulter, par exemple, des 
millions des morceaux de musique, des mil-
liers de films, de titres de presse et d’ouvrages 
(bandes dessinées, romans, nouvelles, etc.), 
et des formations en ligne (code de la route, 
soutien scolaire, tutos pour apprendre plein 
de langues étrangères...), le tout, accessible 
gratuitement pour les Vaudais inscrits dans 
les bibliothèques. Pour les autres, pas de pa-
nique : il est toujours possible de s’inscrire en 
ligne, sur le site bm.mairie-vaulxenvelin.fr. 
“Nous mettons aussi en avant, petit à petit, de 
nouvelles ressources sur les réseaux sociaux, 
comme des albums jeunesses, des comptines, 
des mangas ou des podcasts, souligne Valérie 
Brujas, la directrice. Nous avons ajouté, par 
exemple, la Microfolie, qui permet d’admirer 
des œuvres de nombreuses institutions cultu-
relles, puisque la Grande Halle de la Villette 
vient de rendre accessible plusieurs collections 
sur son site internet (www.lavillette.com)”. 
De même, le Planétarium partage sur Face-
book et Instagram les tutos confinement de 
l’astronaute Thomas Pesquet, histoire d’en 
apprendre un peu plus sur la vie dans l’es-
pace avec humour, ainsi que des énigmes 
quotidiennes sur Twitter.  
La structure lance en parallèle, toujours sur 
ses réseaux sociaux, la Space academy 
@home, un programme d’entraînement à 
domicile pour suivre les pas de l’ancien pen-
sionnaire de la Station spatiale internatio-
nale. Exercices pour travailler son self-control 
et sa concentration, parcours sportifs pour 
améliorer sa force physique et son équilibre, 
découverte des temps forts de l’exploration 
spatiale, notions d’astrophysique et histoire 
de l’Univers, réalisation d’expériences scien-
tifiques, connaissance du corps humain et 
des bases d’une bonne alimentation, décou-
verte des technologies spatiales, vol et atter-
rissage... Tous les jours, la structure de 
culture scientifique permet à ses followers 
de mettre à profit ces quelques semaines 
d’isolement, en partenariat avec l’Association 
française d’astronomie , les magazines Es-
pace & Exploration et Ciel & Espace, le Centre 
national d’études spatiales ou encore 
l’Agence spatiale européenne.  
Enfin, l’École des arts s’est organisée pour 
“garder une dynamique” et permettre aux en-
fants qui y étudient la musique, les arts plas-
tiques et la danse de continuer à s’éveiller à 
la culture. “Nous leur envoyons des exercices 

et nous proposons des espaces interactifs et 
des cours à distance, via Skype par exemple, 
ou avec des vidéos, explique Jean-Louis Galy, 
le directeur. Nous travaillons aussi avec les 
groupes scolaires pour que les cours en ligne 
proposés aux élèves ne soient pas cantonnés 
aux maths et au français !”.  
 
Concerts privés et archives rares  
à déguster  
Plus généralement, de nombreux sites per-
mettent aux internautes d’accéder gratuite-
ment à leurs contenus premium. Le 
ministère de la Culture recense une offre plé-
thorique d’initiatives numériques (concerts, 
expos, animations...) via son site www.cul-
ture.gouv.fr et la rubrique #Culturecheznous. 
Pour ceux dont les quartiers ne s’animent pas 
encore des phénomènes #LaFêteAuxBalcons 
et #Les10MinutesDuPeuple, des artistes ont 
mis en ligne des concerts, des morceaux iné-
dits ou des sets interminables, à l’instar de la 
chanteuse Jeanne Added ou du DJ Laurent 
Garnier. D’autres jouent en direct sur les ré-
seaux sociaux, comme Neil Young. Des mé-
dias, dont Tsugi et Les Inrocks, ont concocté 
des playlists, alors que Arte diffuse des 

concerts live et que Jack, le média musical 
de Canal +, s’invite chaque soir chez un ar-
tiste pour une une session live. Localement, 
le festival Woodstower met lui aussi à dispo-
sition des playlists pour donner un avant-
goût du festival qui se déroulera fin août au 
Grand Parc (lire p.8), “parce qu’on ne va pas se 
laisser abattre et qu’on compte bien continuer 
à vous faire danser dans votre salon, sous la 
douche ou en faisant la cuisine !”. Côté hu-
mour, Kyan Khojandi a publié sur la plate-
forme YouTube son deuxième 
one-man-show, intitulé Pulsions, en intégra-
lité et gratuitement. Le Festival des arts 
confinés, sur une idée de l’accordéoniste 
Nano Méthivier, propose aussi de visionner, 
en ligne, des créations artistiques inédites, 
chaque jour, durant la période de confine-
ment  (agora-off.com). 
Pour les fanas de lecture, le fond Gallica, ver-
sion numérique de la Bibliothèque nationale 
de France, recense des millions de docu-
ments rares (livres, manuscrits, cartes et 
plans, estampes, photographies, affiches et 
revues), ainsi que des conférences filmées. 
Les équipes ont aussi sélectionné des res-
sources recommandées par l’Éducation na-

tionale. Sans oublier litteratureaudio.com, 
référence du livre audio francophone, et sa 
bibliothèque de 8 000 ouvrages téléchargea-
bles sans débourser un centime ! 
Côté cinéma, si vous faites partie des 6,7 mil-
lions de foyers français abonnés à Netflix, 
mais que vous avez épuisé tout le catalogue, 
plusieurs services vidéo initialement payants 
ont fait le choix d’élargir leur accès à l’ensem-
ble des français, notamment Canal + 
jusqu’au 31 mars. Free, Orange et SFR, ont, 
quant à eux, opté pour l’enrichissement de 
l’offre cinématographique et télévisuel à dis-
position de leurs clients. Les sites Apar.tv et 
Openculture.com ont mis en ligne, gratuite-
ment, des films rares, dont les premiers 
courts-métrages de Wes Anderson, George 
Lucas, David Lynch ou encore Andy Warhol 
et Salvador Dali, ou des grands classiques.  
 
“Il faut savoir se serrer les coudes” 
Certains musées ont imaginé des alterna-
tives à la fermeture de leurs collections en 
mettant en place des visites en ligne. Ainsi, 
il est possible de se balader – virtuellement – 
dans les salles du Château de Versailles, du 
Louvre, du Musée Van Gogh d’Amsterdam, 
de la National Gallery de Londres, du Met’ et 
du MoMa de New York et de dizaines d’au-
tres.  
Surfant sur cette vague, l'Opéra de Paris pro-
pose la diffusion de ses plus grands specta-
cles, tout comme le Berliner Philharmoniker, 
la Philharmonie de Paris ou le Metropolitan 
Opera de New York, qui poste une œuvre dif-
férente, chaque soir.  
Et les enfants dans tout ça ? De nombreux 
sites ou pages regorgent d’astuces, comme 
Citizen Kids ou @Coronaminus_kid, qui, sur 
Instagram, compile les activités pour occuper 
les plus jeunes. “L’idée nous est venue, avec 
Morgane (@morganours), juste après le dis-
cours du Président de la République, explique 
Déborah Gintz (@adc_deborah), à l’initiative 
du projet. On s’est dit qu’il allait falloir trouver 
une mine d’idées pour occuper les gosses, car 
c’est une chose de devoir les garder, mais ça en 
est une autre de ne pas pouvoir sortir. Alors, il 
faut savoir se serrer les coudes. On a donc fait 
la liste du matériel nécessaire et cela nous a 
fait marrer d’imaginer une pénurie de pom-
pons, de gommettes et de paillettes ! On a par-
tagé tout cela et ça a très vite pris une ampleur 
de dingue. On garde un côté humoristique 
pour ne pas trop plomber l’ambiance”.  
Et puis il y a le jardinage : alors que sera lan-
cée prochainement la nouvelle édition du 
Défi fleuri (lire p.15), profitez de ces quelques 
jours au calme pour bouturer, faire germer 
et choyer vos plantes, histoire de transmettre 
votre main verte à vos enfants ! 

Maxence Knepper 
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DOSSIER

❚ Pendant le confinement, la culture à portée de clic

Visites virtuelles de musées, concerts et spectacles en ligne,  
livres et documents rares, films : voici une liste non exhaustive  
de bons plans pour continuer à choyer ses yeux et ses oreilles  

en période de confinement. Et ce, gratuitement !
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CULTURE

Votre film est une comédie, mais en 
toile de fond, on retrouve un sujet assez 
sérieux, celui de l’estime de soi et de 
l’acceptation. C’était inconcevable pour 
vous de ne pas utiliser le biais du rire 
pour porter des messages ? 
Katia Lewkowicz : Un film doit toujours 
transmettre quelque chose, mais on s’est dit 
dès le départ qu’on ne voulait pas que le mes-
sage prenne le pas sur le reste. On voulait 
avant tout faire une comédie pour que les 
spectateurs passent le meilleur moment pos-
sible. Après, si on peut véhiculer des valeurs 
positives, c’est un plus !  
Melha Bedia : Ce film, c’est l’histoire d’une 
fille qui rentre tout juste dans ses leggings. 
C’est la petite grosse qui se frotte à la barre 
pour serrer des mecs. Mais le pole dance est 
complètement un prétexte pour pou-
voir me confronter à un extrême, moi 
qui suis un peu garçon manqué, 
pour m’accepter 
comme je 

suis, me regarder un peu plus et avoir 
confiance en moi.  
 
Entre le foot et la galère avec les gar-
çons, il y a beaucoup de vous, Melha, 
dans ce scénario. C’est un peu un biopic ! 
Ce n’est pas compliqué de se mettre au-
tant en avant ?  
Katia Lewkowicz : C’est exactement ça ! 
C’est le biopic d’une personne non connue et 
non décédée. C’est assez rare ! 
Melha Bedia : Enfin, non-décédée... Ce n’est 
pas encore dit, par les temps qui courent ! Je 
n’ai pas trouvé cela dur de donner beaucoup 
de moi dans le scénario, au contraire. 
J’ai beaucoup de copines comé-

diennes qui n’aiment pas jouer de rôle proche 
de ce qu’elles sont dans la vraie vie, mais ce 
n’est pas mon cas. Cela me rassure même ! En 
mettant un maximum de moi, je me dis que 
le rendu ne peut-être que sincère, naturel et 
honnête. Et puis, en écrivant un personnage 
trop différent de ce que je suis, j’avais peur de 
mal jouer ! Là, au moins, personne ne peut 
dire “tiens, ce truc, ça sonne faux”. Tout ce qu’il 
y a dans Forte, je l’ai vécu ! 
Katia Lewkowicz : J’aime quand les acteurs 
ne jouent pas, mais incarnent vraiment. 
Quand on s’est rencontré, avec Melha, c’est 
exactement ce qui m’a intéressée.  
 

Comment avez-vous fait, 
Katia, pour ajouter 

votre touche dans ce 
projet ? 

Katia Lewkowicz : 
En fait, c’est mon re-
gard sur Melha... 

Melha Bedia : Non 
mais je crois qu’elle 
voulait surtout me 

pécho (rires) !  
Katia Lewkowicz : C’est 

toute la tendresse que j’ai 
pour elle. On a une différence 
d’âge... 

Melha Bedia : Et ça se voit 
à l’écriture ! (rires). 

Au début, elle a 
écrit dans une 

scène : “Nour 
marche avec 
son walkman 
dans les 

o r e i l l e s ” . 
Non mais 
qui écrit 
e n c o r e 
ça ?! Je 
me suis 

dit “wow, on n’a pas la même vie !”. 
Katia Lewkowicz : Mais si, on a eu la même 
vie, mais pas avec les mêmes mots... et pas à 
la même époque ! 
Melha Bedia : Ben oui, toi, c’était en noir et 
blanc...  
 
Vos précédents films, Pourquoi tu 
pleures ? et Tiens-toi droite, était très 
différents, mais tout autant féministes. 
Cette forme de militantisme, c’est un fil 
rouge chez vous, Katia ?  
Katia Lewkowicz : Ce n’est pas vraiment du 
militantisme. J’ai trop de respect pour les 
gens qui militent pour utiliser ce terme. Mais 
je suis femme, donc il y a quelque chose qui 
ressort. Je dirais plutôt que c’est une forme 
d’humanité. Melha, dans ce film, représente 
tous les gens qui peuvent avoir des com-
plexes, qu’ils soient hommes ou femmes. Le 
fil rouge principal, c’est l’humour et se dire 
qu’avec ça, on peut se sortir de tout. Et aussi, 
évidemment, qu’il ne faut pas se laisser pour-
rir par le regard des autres. Ça, c’est quelque 
chose de commun à mes trois films.  
 
Dans ce film, Melha, on retrouve votre 
frère Ramzy. Cela n’a pas été trop com-
pliqué de jouer en famille ? 
Melha Bedia : Pour la petite histoire, je ne 
le voulais pas lui pour ce rôle, mais Didier 
Bourdon. C’est ma mère qui a appelé Katia et 
lui a imposé Ramzy. Elle lui a dit “c’est mes 
deux enfants ou rien !”. 
Katia Lewkowicz : Comme j’ai eu peur, j’ai 
dit ok. Mais on a été super contentes de faire 
ça avec lui ! Faut aider les petits jeunes qui dé-
butent (rires).  
Melha Bedia : En fait, ça a été des retrou-
vailles. On se faisait un peu la gueule parce 
que Ramzy ne voulait pas que je fasse ce mé-
tier. On s’est réconciliés sur le tournage, donc 
c’était super.  

Propos recueillis par Maxence Knepper 

❚ Melha Bedia : “tout ce qu’il y a dans Forte, je l’ai vécu !”

Bientôt à l’affiche de Forte,  
film dont elle signe aussi le scénario  
et dont la sortie est reportée à cause  
de la fermeture des cinémas,  
l’humoriste et comédienne Melha Bedia 
est passée par Vaulx-en-Velin,  
lundi 4 mars, pour une avant-première 
au Pathé Carré de Soie, en compagnie  
de la réalisatrice Katia Lewkowicz.

IL Y A QUELQUES SEMAINES, Woodstower dévoilait les premiers artistes qui vont prendre pos-
session du Grand Parc du jeudi 27 au dimanche 30 août : Roméo Elvis, Bon Entendeur, Salut c’est 
cool, Macadam Crocodile et Michel. Autant dire qu’il y en avait déjà pour tous les goûts.  
Mais avec l’équipe de Woodstower, quand il n’y en a plus, il y en a encore ! À ce quintet explosif 
s’est donc ajoutée une liste à faire pâlir beaucoup de festivals : le baron du sale Lorenzo (déjà pré-
sent en 2017 au Fontanil), le DJ Sebastian, qui a collaboré avec Frank Ocean, Philippe Katerine et 
Charlotte Gainsbourg et fait partie de l’écurie Ed Banger, l’auteur et rappeur Gaël Faye (photo de 
gauche), dont la plume a été saluée du prix Goncourt des lycéens en 2016, PLK (22 ans à peine 
et déjà dix ans de carrière - photo de droite), Dinos, l’un des meilleurs lyricistes de la nouvelle 
génération du rap français, la Californienne Onyvaa et sa techno mélancolique, Joachim Pastor, 
The Psychotic Monks, Demuja, Hyas, Oko, mais aussi Oboy, Jäde, Warum, Lyonzon, Mambo Chick 
et Moon Hooch.  
D’autres noms viendront s’ajouter au printemps, pour parfaire ce carnet de bal déjà plus que pro-
metteur ! M.K 
Pratique : www.woodstower.com 

❚ Woodstower : Gaël Faye, PLK, Lorenzo et Sebastian rejoignent Roméo Elvis,  
Salut c’est cool et Bon Entendeur !
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SPORT

Vaulx-en-Velin Journal vous offre l’occasion 
de parfaire votre connaissance du monde 
sportif local de façon ludique, en solo ou en 
famille.  
 
1) Quelle est l’année d’ouverture du Palais 
des sports Jean-Capievic ? 
A/ 1976 
B/ 1985 
C/ 1990  
 
2) À quand remonte la fondation du  
premier club de gymnastique vaudais ? 
A/ 1910 
B/ 1930 
C/ 1947 
 
3) Quel insecte ornait le blason du  
FC Vaulx-en-Velin à ses débuts, en 1946 ? 
A/ un bourdon 
B/ une fourmi 
C/ une abeille 
 
4) En quelle année le FC Vaulx a disputé 
les 32e de finale de la Coupe de France, 
face au FC Nantes ? 
A/ 1994  
B/ 1995 
C/ 2011 
 

5) Quel international masculin de  
handball, formé au VVHC, a remporté la 
Coupe du monde aux côtés des Experts ? 
A/ Semir Zuzo 
B/ Arnaud Bingo 
C/ Sylvain Kieffer 
 
6) Lequel de ces basketteurs a disputé les 
Jeux olympiques de Melbourne en 1956 ? 
A/ Maurice Buffière   
B/ Édouard Aubert 
C/ Jean-Marc Bados 
 
7) Quand a été fondé le ROC,  
club de rink hockey ? 
A/ 1978 
B/ 1982 
C/ 1986 
 

8) Laquelle de ces handballeuses, formée à 
l’Asul VV, est entrée dans la légende du 
handball en étant championne du monde ? 
A/ Catherine Barra  
B/ Évelyne Beccia 
C/ Gnonsiane Niombla 
 
9) Quel coureur est devenu champion du 
monde junior de cyclo-cross en 2010 ?  
A/ Clément Venturini 
B/ Mattéo Vercher  
C/ Dorian Godon 
 
10) Lequel de ces boxeurs a remporté le 
titre de champion de France poids-
moyens deux fois d’affilée ? 
A/ Hacine Cherifi  
B/ Mbayo Wa Mbayo dit Bob Mbayo 
C/ Newfel Ouatah 

11) La tour d’escalade porte le nom d’une 
légende de l’alpinisme. Saurez-vous re-
trouver laquelle ? 
A/ Maurice Herzog 
B/ Alain Robert 
C/ Patrick Berhault 
 

LES MEILLEURS ATHLÈTES VAUDAIS étaient 
au rendez-vous, vendredi 4 mars, au Centre 
culturel Charlie-Chaplin, pour le nouveau cru 
du Gala des sportifs. Organisé par le service 
municipal des Sports et l’Office municipal 
des sports (OMS), ce temps fort a permis de 
saluer les meilleures performances de l’an-
née 2019 autour d’un repas et d’une soirée 
de gala. Une soirée marquée par l’annonce 
du président de l’OMS, Jean-Yves Coutant : 
“Je quitte le navire en souhaitant que ce ba-
teau, qui disposera d’un nouveau capitaine 
dans les prochaines semaines, poursuive son 
rythme de croisière et la dynamique que nous 
avons initiée. Le sport est notre bien commun 
et nous avons fait en sorte qu’il soit accessible 
au plus grand nombre et un vecteur du vivre-

ensemble”. Des équipes championnes de dis-
trict, comme celle du FC Vaulx futsal, aux 
athlètes internationaux tels Mélissa Bouam-

rane et Arman Grygorian, du basket au hung 
gar kung fu, le sport vaudais brille sur tous 
les podiums. R.C 

❚ Les champions vaudais saluent le départ de Jean-Yves Coutant 

❚ Questions sur  
des champions !

DEPUIS la rentrée des vacances d’hiver, le rugby s’ap-
prend désormais à l’école primaire. Le club de rugby 
à 13 vaudais, le VVRL 13, le Comité du Rhône de la 
discipline et les écoles primaires Anton-Makarenko, 
Paul-Langevin, Jules- Grandclément et Jean-Vilar ont 
organisé des séances d’initiation à l’ovalie. “Il s’agit 
d’un cycle de dix séances pour douze classes de cycle 3 
(CM1 et CM2), explique Colin Niez, éducateur sportif. 
Ce sont des initiations au rugby où l’on se sert de jeux 
pour faire découvrir notre discipline aux plus jeunes”. 
Maîtriser le ballon ovale et ses caprices n’est pas tou-
jours une chose aisée, mais l’opération a déjà conquis 
les élèves vaudais. Elle est aujourd’hui suspendue en 
raison de la fermeture des écoles. R.C

83 Survivors au rapide d’Avinkha 
Le club d’échecs organisait son Survivor rapide,  
dimanche 1er mars à la salle Victor-Jara.  
83 participants, dont 42 enfants, étaient rassemblés 
pour cette compétition homologuée par la  
Fédération française d’échecs et disputée en sept 
rondes de deux fois 15 minutes. C’est la première 
fois qu’Avinkha organise un tournoi lors des  
vacances scolaires. Treize clubs de la Métropole 
étaient représentés. Le prochain rendez-vous  
organisé par les joueurs d’échecs locaux aura lieu  
en juin.  

EN BREF

À treize dès le plus 
jeune âge 

1- Réponse B : 1985 
2- Réponse A : Il s’agit de la Société de préparation militaire tambours, clairons et gymnastique, fondée en 1910 par Marius Micollet. 
3- Réponse C : Une abeille. Les joueurs (la plupart étaient alors agriculteurs) évoluaient en noir et jaune.  
4- Réponse A : Le 22 janvier 1994, devant 5 000 supporters, le FC Vaulx s’est incliné face aux Canaris nantais (2-0).   
5- Réponse B : Arnaud Bingo a remporté ce titre en Suède, en 2011, face au Danemark (37-35). Il évolue aujourd’hui au Sporting Clube de Portugal, à Lisbonne.   
6- Réponse A : Maurice Buffière est aussi connu pour être le créateur du FC Vaulx Basket en 1972, qui a fusionné par la suite avec l’US Vaulx Basket, pour devenir le VBC. 
7- Réponse B : À l’origine, il s’agissait du Club omnisport vaudais de patinage à roulette (COVPR), devenu le Roller olympique club Vaulx-en-Velin en 1990.  
8- Réponse C : Gnonsiane Niombla a été sacrée championne du monde 2017 et championne d’Europe 2018. Elle évolue aujourd’hui au Siófok KC, en Hongrie. 
9- Réponse A : Clément Venturini est aujourd’hui membre du team AG2R. Il est toujours champion de France de sa discipline et licencié à Vaulx. 
10- Réponse B : Bob Mbayo qui a décroché cette ceinture en 1990 et en 1991.  
11- Réponse C : Disparu en 2004, Patrick Berhault avait inauguré l’équipement en 1990 avec la championne Isabelle Patissier. 
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APRÈS deux premiers opus 
consacrés au Japon et à la 
Chine, Silk me back vient 
d’achever le troisième tome 
de sa collection soyeuse, 
tourné cette fois vers le sous-
continent indien, avec le sou-
tien d’Hermès, du réseau 
Unitex, de l’Institut français 
d’Inde, de la Martinière, d’In-
ter soie, du Musée des Tissus, 
du Musée d’Histoire de Mar-
seille, de la Métropole et des 
Villes de Lyon et Vaulx-en-
Velin. Il est le fruit d’un péri-
ple de trois semaines, entre 
Delhi, Lucknow – où est mort 
en 1800 le Major Martin, figure 
tutélaire de la Martinière –, 
Varanasi (anciennement ap-
pelée Bénarès) et le Pendjab. 
“Tout au long de ce voyage, 
nous avons rencontré des tré-
sors vivants !”, souligne l’artiste Isabelle Mou-
lin, à l’origine de la mission qui s’est déroulée 
cet automne. 
Historiquement, l’Inde a une place primor-
diale dans le monde de la soie : c’est la seule 
région du monde où toutes les techniques de 
culture et de production se sont dévelop-
pées. “On aurait pu faire toute une collection 
rien que sur ce pays. C’est vertigineux ! Voilà 
pourquoi nous avons choisi de traiter des im-
pressions indiennes”, soutient l’artiste. Ce 
terme fait référence à la fois aux tissus im-

primés qui se sont développés tout au long 
des routes de la soie, jusqu’au sud de la 
France où les indiennes sont encore pro-
duites, et aux impressions que ces explora-
teurs de la toile ont ressentis lors de leur 
périple. 
 
Vaulx-Delhi 
Fêtes des Lumières, métiers Jacquard, ci-
néma, écoles de la Martinière, proximité avec 
l’Italie, et évidemment culture de la soie... 
Les différentes entrées de cet abécédaire au 

design soigné (et soyeux, puisque la couver-
ture conserve le toucher textile des deux pré-
cédents opus) dressent des parallèles entre 
le pays de Gandhi et la capitale des Gaules. 
On y croise, entre autres, des univers à la 
Jacques Tati, “la Jackie Kennedy indienne” 
Gayatri Devi, la plasticienne Mona Rai, des 
couleurs chatoyantes (celles de l’artiste Anish 
Kapoor et celles des célébrations de Holi, la 
fête du printemps), des tissus en tous genres 
et des photographies captivantes, qu’on doit 
à Clémentine Brandibas, Vartan Ohanian et 

Sudhir Kasliwal. “Le principe, 
c’est de croiser les regards scien-
tifiques, techniques et artis-
tiques, explique la directrice 
artistique. La soie est un vec-
teur, pas une fin en soi. Cela per-
met de parler autant 
d’urbanisme que de poésie ou 
de géopolitique”. 
De l’aveu d’Isabelle Moulin, ce 
troisième tome est “moins 
technique” que les deux pre-
miers et le ton est plus libre. 
“On s’est affranchis de la posture 
de bons élèves qu’on avait 
jusqu’alors et on s’est lâchés !”. 
Deux autres tomes sont à 
l’étude. L’un pour voyager à 
travers d’autres régions du 
globe, de l’Asie centrale au Bré-
sil, en passant par le Maghreb, 
le Proche-Orient et le Vietnam ; 
l’autre pour aborder la ques-

tion des textiles innovants, histoire de bou-
cler la boucle avec la Tase, qui fut le chaînon 
incontournable entre la soierie traditionnelle 
des canuts de la Croix-Rousse et les étoffes 
techniques et connectées développées au-
jourd’hui. Maxence Knepper 
 
Pratique : Impressions indiennes, troisième 
tome de la collection soyeuse de Silk me 
back, 45 euros, avec adhésion à l’association 
(25 euros pour les étudiants et les deman-
deurs d’emploi).  

L’association artistique et patrimoniale continue de nous embarquer sur les routes de la soie.  
Impression indienne, troisième tome de la collection soyeuse, fait une halte en Inde, 
sur les traces du Major Martin. 

C’EST AU CŒUR DU MAS, dans les ateliers 
Gagarine, qui dépendent de l’École des arts, 
qu’Élisabeth et Dalila se retrouvent chaque 
semaine. Ce vendredi 13 mars, une nouvelle 
s’est jointe à ces deux femmes : Marie-Noëlle. 
“Quand on parle de vivre-ensemble, ici, c’est 
quelque chose de concret, indiquent les cho-
ristes. On chante dans toutes les langues et 
nous rassembler chaque semaine est quelque 
chose de précieux !”. 
À leurs côtés, Sauveur Messina, professeur 
de guitare, donne le la, et Chantal Chatain, 
professeure d’accordéon à l’École des arts, 
surveille avec attention les voix de ces 
dames. Ces dernières chantent un répertoire 
varié, de Ma liberté de Georges Moustaki à 
la bossa nova du Brésilien Chico Buarque et 
son morceau Essa moça tá diferente. Avant 
d’entonner Ard Ajdadi/Alaiki mini salam, un 
chant traditionnel algérien, la professeure 
d’accordéon donne quelques conseils pour 
être dans le ton. Bienvenue dans le Chœur 
des femmes du Mas du Taureau, avec lequel 
on traverse le monde de la musique et les 
musiques du monde, sans quitter sa chaise ! 

L’ensemble a vu le jour en septembre 2017, 
avec l’appui du Centre des musiques tradi-
tionnelles Rhône-Alpes, afin de collecter un 
répertoire de chants venus du monde entier 
et de monter une chorale féminine.  
“Notre but est d’offrir une pause hebdoma-
daire à ces femmes, reprend Chantal Chatain. 
C’est aussi de leur donner quelques bases, sans 
pour autant être un cours de chant classique”. 
Le chœur a déjà pu se produire lors de divers 
événements locaux, ainsi que dans des 

crèches ou des Ehpad. Les portes sont ou-
vertes à toutes, gratuitement, chaque ven-
dredi de 14 à 15 heures, hors vacances 
scolaires, aux ateliers Gagarine (43 rue 
Renan). Il est possible de venir avec des en-
fants en bas âge, le lieu étant équipé de cou-
chettes. R.C 
 
Pratique : renseignements auprès de l’École 
des arts, au 04 78 79 51 41 ou  
ecoledesarts@mairie-vaulxenvelin.fr 

DEPUIS LE DÉBUT du mois de mars, les 
clients du centre commercial Les Sept Che-
mins peuvent profiter d’un nouvel espace 
dédié à la lecture, situé au milieu du mail. 
Destiné aussi bien aux enfants, aux adoles-
cents qu’aux adultes, cet aménagement cul-
turel permet à chacun de déposer des 
ouvrages ou d’en emprunter gratuitement. 
“Nous continuons de faire de notre centre un 
lieu de partage et d’échanges, souligne Chris-
tophe d’Heucqueville, directeur du centre 
commercial. Nous faisons en sorte de ne plus 
être une destination uniquement destiné au 
shopping, mais de proposer à nos visiteurs de 
nouveaux services”. Afin d’alimenter cette bi-
bliothèque participative, Les Sept Chemins 
lance un appel aux dons : tous les livres pro-
pres et en bon état sont les bienvenus pour 
fournir un choix de lecture varié. M.K

Dans le Chœur des femmes du Mas 

Un nouvel espace 
dédié à la lecture au 
Centre commercial 

 ❚ Mas du Taureau   ❚ Sept Chemins 
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Silk me back tisse sa toile au pays de Gandhi ❚ La Tase



TOUT chez Pierre Crépel semble le ramener au siècle des Lu-
mières : sa bibliothèque à faire pâlir d’envie n’importe quel éru-
dit, son goût pour Condorcet et D’Alembert, dont il est l’un des 
plus éminents spécialistes, et la vénérable Académie des 
sciences, belles-lettres et arts de Lyon – fondée en 1700 ! – dont 
il est membre depuis 2004 et qu’il a présidée en 2016, devenant 
“le premier président de cette institution à ne pas porter de cra-
vate”. Il en est aujourd’hui l’archiviste et, à ce titre, il arpente 
quasi-quotidiennement les rayons remplis de manuscrits sécu-
laires, sous le regard complice des bustes de Frédéric Ozanam, 
l’abbé Raynal, André-Marie Ampère, Juliette Récamier, Voltaire 
et bien d’autres. Parmi les petits trésors qu’il affectionne : une 
lettre de Champollion et l’unique exemplaire conservé d’une 
circulaire des éditeurs de L’Encyclopédie de Diderot et D’Alem-
bert. “Tous ces textes sont très importants pour comprendre que 
chaque œuvre est le fruit d’un processus fait de brouillons, de re-
mords, de ratures et d’échanges”, souffle le septuagénaire, en re-
descendant du grand escabeau de la bibliothèque. 
Et pourtant, le mathématicien est un homme de son temps. Son 
combat pour promouvoir l’usage du vélo en est sûrement l’il-
lustration la plus probante. Depuis un an, il anime l’antenne lo-
cale de l’association La ville à vélo et milite pour “une ville 100 % 
cyclable, avec des aménagements et des zones limitées à 30 kilo-
mètres/heure”. C’est d’ailleurs à vélo que cet amoureux de la pe-
tite reine – qui a pris d’assaut les cols les plus mythiques du Tour 
de France – se rend à l’Académie, situé dans le Palais Saint-Jean, 
sur les bords de Saône. Soit 24 kilomètres aller-retour depuis le 
lotissement des Rubines, où il s’est installé en 1989.  

Né à Saint-Maur en 1947, Pierre Crépel a grandi dans une fa-
mille modeste, où une seule chose primait : les études. Élève 
de l’École normale supérieure (ENS) de Saint-Cloud et agrégé 
en 1970, il choisit la recherche 
fondamentale, enseignant no-
tamment à Rennes 1, puis à 
Lyon 1, jusqu’à sa retraite en 
2012. “Mais très vite, j’ai voulu 
trouver un domaine qui me permettrait d’allier mes aspirations 
sociales et les mathématiques”, explique le chercheur. Son choix 
se porte donc sur l’histoire de sa discipline. 
 
Sapere aude ! (1) 
Ses “aspirations sociales”, c’est en mai 1968, alors étudiant à Jus-
sieu, qu’il les a trouvées. “Avant cela, j’étais bien sûr hostile à 
l’OAS(2) et à la guerre du Vietnam, mais ma conscience politique 
se limitait à cela. Les grèves ont été un vrai tournant dans ma vie”, 
confie Pierre Crépel, qui, depuis un demi-siècle, est encarté au 
Parti communiste français.  
Nicolas de Condorcet et Jean Le Rond D’Alembert sont arrivés 
plus tard dans la vie du mathématicien, avec leur cortège de 
théoriciens touche-à-tout. “J’ai commencé par m’intéresser aux 
traités de probabilités du 19e et du 20e siècles, puis, j’ai été happé 
par la commémoration du bicentenaire de la Révolution française, 
explique-t-il. C’est à cette époque qu’on m’a poussé, pour ne pas 
dire forcé, à me pencher sur la fin du 18e siècle et Condorcet”. Le 
Vaudais exhume donc les mémoires scientifiques du grand 
homme des Lumières, une partie étant conservée aux archives 

de l’Institut de France, l’autre ayant été stockée dans la cabane 
du jardinier du Bureau des longitudes, avant d’être récupérée 
par un ferrailleur et d’atterrir à la bibliothèque de l’Observatoire 

de Paris. Puis, l’historien des 
sciences s’est attaqué à D’Alem-
bert, participant à la première 
édition complète et critique de 
ses travaux. De là est né le pro-

jet Enccre, site internet permettant de consulter l’ensemble de 
L’Encyclopédie de Diderot et D’Alembert gratuitement. Le savoir 
à portée de tous, encore une illustration de ses fameuses aspi-
rations sociales. C’est aussi avec cette volonté de rendre dispo-
nibles pour la communauté des chercheurs, et au-delà, des 
textes rares, qu’il multiplie les articles et les traductions.  
Après plus de trente ans consacrés au 18e siècle, cet ancien ar-
bitre de rugby, grand-père de trois petites filles, est passé à la 
Restauration (1814-1830). “C’est une période avec laquelle les 
gens de gauche sont mal à l’aise et que les gens de droite n’aiment 
pas non plus, souligne avec malice ce féru de jeux de mots et 
de poèmes satiriques. Une période durant laquelle l’Académie 
s’est jetée dans les bras de Louis XVIII ! Il faut dire que ce n’est pas 
vraiment un repère de révolutionnaires...”. Et d’ajouter, au mo-
ment de la séance photo, en s’installant dans un siège au ve-
lours safran : “un communiste sur un fauteuil du cardinal Fesch, 
oncle de Napoléon... On aura tout vu !”.  

Maxence Knepper 
 
(1) Locution latine signifiant “ose savoir”, devise des Lumières 
(2) Organisation créée pour la défense de la présence française en Algérie 

Pierre Crépel 
des chiffres et des lettres

“Je voulais trouver un domaine qui me permettrait 
d’allier mes aspirations sociales et les mathématiques”“

Mathématicien spécialiste de Condorcet et 
de D’Alembert, Pierre Crépel est membre 
de l’Académie des sciences, belles-lettres 
et arts de Lyon et responsable de l’antenne 
vaudaise de La ville à vélo. 
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“Pleurer les morts et réparer les vivants” 
De nombreux élus de la Métropole, dont l’adjointe Muriel Lecerf pour 
représenter Vaulx-en-Velin, des citoyens, les cadets de la Police nationale 
et des élèves du collège Duffy, du lycée Ampère et du groupe scolaire Al 
Kindi, étaient rassemblés mercredi 11 mars à la Nécropole de la Doua, 
à Villeurbanne, pour la première Journée nationale d’hommage aux vic-
times du terrorisme. Ce temps solennel s’est déroulé autour de Cécile 
Dinard, secrétaire générale de la préfecture du Rhône, qui a lu le discours 
du Président de la République. 
Lors de ce temps, Brahim Ke-
baier, rescapé de l’attentat de 
Nice en 2016, a reçu la mé-
daille nationale de reconnais-
sance aux victimes du 
terrorisme. La date du 11 mars 
correspond aux attentats de 
Madrid, parmi les plus meur-
triers en Europe, survenus en 
2004. 

Chamarel s’invite aux Amphis 
Bien plus qu’un simple immeuble, une aventure humaine : c’est ainsi 
qu’on pourrait décrire le projet Chamarel. Jeudi 12 mars, le cinéma mu-
nicipal Les Amphis accueillait une projection du documentaire Chamarel, 
une coopérative d’habitants, en présence de sa réalisatrice Émilie Souillot, 
de Vaudais, d’élus et, bien entendu, de résidents. En une heure, le film 
retrace la genèse et la concrétisation de cette idée née dans l’esprit de 
jeunes retraités qui souhaitaient garder le contrôle sur leur troisième âge 
et vieillir selon leurs valeurs. De la création de l’association en 2010 (puis 
de la coopérative en 2012) à la livraison du bâtiment en juillet 2017, les 
témoignages des habitants se sont succédé sur l’écran puis dans la salle. 
De quoi faire éclore des envies de projet similaire dans le public ? Les 
questions ont en tout cas été nombreuses et ont porté aussi bien sur le 
financement ou sur le nombre idéal de résidents que sur les matériaux 
employés pour rendre le bâtiment aussi écologique que possible. Après 
le débat, un pot a conclu la soirée. 

Un divan à Tunis  
De Manele Labidi  
Avec Golshifteh Farahani, Majd Mastoura  
et Aïcha Ben Miled   
Genre Comédie dramatique   
 
Après avoir exercé en France, Selma, 35 ans, ouvre son cabinet de psy-
chanalyse dans une banlieue populaire de Tunis. Au lendemain de la Ré-
volution, la demande s’avère importante dans ce pays “schizophrène”. 
Mais entre ceux qui prennent Freud et sa barbe pour un Frère musulman 
et ceux qui confondent séances avec “presta-
tions tarifées”, les débuts du cabinet sont 
mouvementés. Alors que Selma commence 
enfin à trouver ses marques, elle découvre 
qu’il lui manque une autorisation indispensa-
ble pour continuer d’exercer...  
Manele Labidi signe son premier long-mé-
trage avec cette comédie : intéressante, drôle 
et intelligente. Les problèmes de la Tunisie 
contemporaine sont évoqués avec beaucoup 
de délicatesse et d’humour et les dialogues 
sont particulièrement réussis. 

H
O

R
IZ

O
N

S

QUÈSACO ? 
Réponse du Quèsaco du 5 février :  
détail des bas-reliefs de la MJC, avenue Henri-Barbusse



• Hôtel de Ville  
Place de la Nation – Tél : 04 72 04 80 80 
• Palais des sports Jean-Capiévic  
2 rue Hô-Chi-Minh 
• Centre culturel communal Charlie-Chaplin 
Place de la Nation – Tél : 04 72 04 81 18 
• Planétarium  
Place de la Nation – Tél : 04 78 79 50 13 
• MJC  
13 avenue Henri-Barbusse – Tél : 04 72 04 13 89 
• Centre social Georges-Lévy  
Place André-Bollier – Tél : 04 78 80 51 72 
• Centre social Jean-et-Joséphine-Peyri  
Rue Joseph-Blein – Tél : 04 72 37 76 39 
• Centre social du Grand-Vire  
23 rue Jules-Romains – Tél : 04 78 80 73 93 
• Espace Frachon  
3 avenue Maurice-Thorez – Tél : 04 72 04 94 56 
• Espace Carco 
20 rue Robert-Desnos – Tél : 04 78 80 22 61 
• Espace Carmagnole  
8 avenue Bataillon-Carmagnole-Liberté 
Tél : 04 72 14 16 60 
• Salle Édith-Piaf 
41 avenue Gabriel-Péri 
• Mairie annexe 
Rue Joseph-Blein – Tél : 04 72 37 53 15 
• Cinéma Les Amphis 
12 rue Pierre-Cot – Tél : 04 78 79 17 29

UTILE

Défi fleuri, c’est parti ! 
 
AMIS DES PLANTES ET DES JARDINS, il est 
temps de ressortir du placard vos binettes et vos 
arrosoirs : le Défi fleuri 2020 ouvrira officielle-
ment prochainement. Comme les années pré-
cédentes, les candidats peuvent concourir dans 
cinq catégories : jardins de maison ou rez-de-
jardin ; fenêtres, balcons ou terrasses ; jardins 
potagers ou vergers, jardins familiaux, jardins 
partagés ; action collective en habitat vertical 
(façades, pieds et abords d’immeubles) ; com-
merces et entreprises (y compris vitrines et fa-
çades). Rappelons qu’afin de protéger 
l’environnement, l’usage de produits phytosa-
nitaires est interdit. Un jury composé d’élus, 
d’agents municipaux et de candidats départa-
gera les participants selon quatre critères : la vue 
d’ensemble, la qualité du décor floral et végétal, 
le respect de l’environnement et la mise en va-
leur du cadre. 

Tigres et pigeons 
 
L’ÉCRIVAIN Patrick Deville le sur-
nomme “le rat du ciel” : le pigeon 
est l’un des animaux les plus em-
blématiques de nos villes, mais 
aussi l’un des plus nuisibles. Ce vo-
latile provoque des dégâts sur la 
santé, le bâti et l’image des com-
munes où il pullule, notamment 
via ses déjections qui salissent et 
peuvent transmettre des maladies 
à l’Homme. C’est pourquoi le ser-
vice Hygiène demande aux Vau-
dais de laisser les pigeons se 
nourrir par eux-mêmes, sans l’aide des humains. Il est également recommandé de ne pas abandonner par 
terre des morceaux de pain, qui dégradent le paysage urbain et attirent, outre les pigeons, des rongeurs. Des 
boîtes à pain sont à la disposition des habitants dans plusieurs quartiers de la ville.  
Par ailleurs, des prestataires de la Municipalité interviendront pour inciter les Vaudais à participer à la lutte 
contre un autre nuisible : le moustique-tigre, dont la population augmente fortement en France métropolitaine 
depuis une dizaine d’années.

Pour paraître dans le journal du 8 avril, les petites annonces devront parvenir avant 
le 3 avril en utilisant obligatoirement le coupon prévu à cet effet. Ces petites an-
nonces gratuites sont réservées aux particuliers demeurant sur Vaulx-en-Velin. 

Vaulx-en-Velin Journal vous offre la possibilité de faire publier une petite annonce 
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Découpez ce coupon, et envoyez-le à l'adresse suivante : 
Vaulx-en-Velin journal/Petites Annonces, Hôtel de Ville - Place de la Nation 

CS 40002 69518 Vaulx-en-Velin Cedex.
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À vos idées vertes ! 
 
Après le succès de l’année passée, l’appel à éco-projets vaudais est reconduit pour une deuxième édition, suite 
à un vote unanime du Conseil municipal du 28 janvier (voir Vaulx-en-Velin Journal n°212). Les habitants pour-
ront déposer leurs plans en faveur de l’environnement sur la plateforme Mon avis (monavis-vaulx-en-velin.net). 
Il ne doit pas s’agir d’un simple souhait mais d’un véritable canevas élaboré et construit par les personnes qui 
le proposent au vote : la Ville n’intervient qu’en tant que soutien, en finançant sa réalisation. Bref, les habitants 
ne sont pas simplement invités à dire ce qu’ils aimeraient pour l’avenir, mais bien à participer activement à la 
concrétisation de leur vision du Vaulx-en-Velin du futur.  
Après examen de leur admissibilité par les services municipaux, les projets seront soumis au vote en ligne des 
Vaudais. La commission extra-municipale en charge du développement durable sélectionnera les lauréats qui 
se partageront une enveloppe totale de 20 000 euros.  
Ceux-ci devront encore être validés par le Conseil municipal.
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